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Appel à tous ! 
 
Notre équipe de permanents, 
remarquablement investie,  
se dépense sans compter pour 
assurer les tâches qui lui 
incombent. Le succès que 
rencontrent nos propositions 
impose un rythme soutenu  
aux salariés, surtout compte tenu 
des multiples contraintes et aléas 
auxquels ils se trouvent confrontés. 

Dans ces conditions, le soutien des bénévoles est crucial. Aussi dois-je à 
nouveau, à la fois remercier tous nos membres qui apportent leur précieuse 
contribution à la vie de l'association, et solliciter de nouvelles bonnes 
volontés. Même une aide ponctuelle est la bienvenue, qu'il s'agisse, par 
exemple, de tenir un stand ou d'encadrer une sortie. 
L'équipe compte sur vous !
 
Un bon printemps à tous, 

Guilhem Lesaffre et le Conseil d'administration 

 

Carnet rose 
Dalila, l’irremplaçable secrétaire de notre association, est grand-mère depuis peu. 
Nous lui souhaitons, ainsi qu’à sa famille, tous les plus grands bonheurs. 
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MODELE ECONOMIQUE  
DES ASSOCIATIONS 

Réflexions 
La vie est dure pour les associations 
aussi. Vont-elles pouvoir survivre d’un 
point de vue économique ? Pour survi-
vre, quels choix doivent-elles faire ? 
Comment ces choix peuvent-ils pré-
server l’esprit associatif ? 
Le Corif, comme d’autres, réfléchit à 
ces questions. France Nature Environ-
nement nous a proposé de participer à 
l’essai de mise en place d’une méthode 
de réflexion commune aux associa-
tions. Le CA a bien sûr accepté cette 
proposition. 
Plusieurs journées d’échanges ont ainsi 
été organisées. L’équipe de direction et 
deux administrateurs y ont participé. 
Cette réflexion porte en particulier sur 
les « leviers économiques » sur lesquels 
les associations peuvent jouer pour 
maintenir ou développer leur activité. 
La première des tâches consiste à iden-
tifier ces leviers, en fonction des carac-
téristiques de chaque association, et de 
construire un « tableau économique » 
de l’association. 
Les quatre participants à la réflexion 
continuent de travailler au sujet en 
collaboration avec l’équipe de consul-
tants (Opus3) mobilisée par FNE. À 
l’issue de ces travaux, une grille de 
réflexion sera proposée au CA qui 
pourra ainsi prendre les décisions 
nécessaires dans les meilleures condi-
tions. 
Séance du 15/01/2015 

DECISION IMPORTANTE 

Caisse noire 
Il y a au Corif une caisse (couleur 
café ?) approvisionnée mensuellement 
par le budget de l’association à hauteur 
de 15 € qui permet aux salariés de 
prendre de temps à autre une pause 
café, et d’offrir une boisson chaude 
aux visiteurs. Tenant compte de 
l’évolution des coûts des matières 
premières, le CA a décidé (à l’unani-
mité) de porter le montant mensuel de 
cette cagnotte à 20 €. 
Le CA est toujours heureux de bichon-
ner les permanents et les adhérents de 
notre association. 
Séance du 15/01/2015 

ROP 

Le Vexin vous attend 
Le Parc naturel régional du Vexin a 
proposé au Corif de soutenir ses Ren-
contres ornithologiques de printemps et 
lui a proposé de participer avec lui à la 
Fête de la Nature pour laquelle il orga-
nise lui-même un évènement. Le CA a 
bien sûr accepté cette proposition. 
Ainsi, le Corif aura un stand dans le 
cadre de la fête du PNR. Des sorties 
nature seront également proposées par 
notre association. 
Pour assurer ces animations, nous 
avons besoin de vous. Si vous souhai-
tez faire connaître notre association, 
partager vos convictions naturalistes, 
faire découvrir l’avifaune, n’hésitez 
pas à contacter le local (01 48 60 13 00 
ou corif@corif.net). 
Séance du 15/01/2015 
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ADMINISTRATEURS / PERMANENTS 

Mieux se rencontrer  
Depuis plusieurs années, les adminis-
trateurs et les permanents se ren-
contrent deux fois par an. Ils passent 
un petit moment convivial en fin de 
journée pour échanger sur le fonction-
nement de l’association, les projets, 
l’avenir. Et pour faire connaissance. 
Au cours de la dernière rencontre qui 
s’est tenue début février, il est apparu 
que ces rencontres restaient encore un 
peu formelles. Programmées en fin de 
journée, elles sont courtes et prennent 
de plus en plus la forme d’une réunion 
banale. 
En accord avec les permanents, il a 
donc été décidé de transformer ces 
rencontres en une courte journée an-
nuelle qui consistera en une balade 
naturaliste en commun le matin, suivie 
d’un pique-nique  et d’une courte dis-
cussion plus « organisée » en début 
d’après-midi. Cette « journée » se 
tiendra en septembre (le 19 cette an-
née). Elle ne sera obligatoire pour 
personne, et ne sera donc pas comptée 
dans le temps de travail. Par contre, les 
permanents seront défrayés de leur 
transport et de leur « panier ». 
Séance du 15/02/2015 

COMMUNICATION 

Autocollant 
Les animateurs ont exprimé le souhait 
de laisser « un petit quelque chose » 
aux participants aux animations qu’ils 
mènent et ont pensé à un autocollant. Ils 
pensaient le financer avec le léger ex-

cédent du budget du concours photo 
(obtenu grâce à la réussite de la vente 
des calendriers). Mais considérant 
qu’un autocollant fait (encore) partie de 
la panoplie de base d’une association, le 
CA a décidé que son coût d’impression 
(fort modique) serait imputé sur le 
budget global de communication. 
Vous pourrez donc bientôt coller le 
logo de votre association préférée sur 
vos jumelles préférées. 
Séance du 15/01/2015 

ASSURANCE 

Assurer,  
pas restreindre 
Le CA a demandé à l’équipe de direc-
tion de rencontrer la MAIF, notre 
assureur, pour faire le point sur nos 
différents contrats d’assurance. 
L’idée est que l’assurance des partici-
pants aux activités ne doit pas être 
instituée comme obstacle à ouvrir nos 
activités, d’autant plus que tous les 
participants sont assurés par ailleurs, 
parfois plusieurs fois. 
L’entretien a eu lieu depuis, et il 
s’avère que nombre des conditions 
stipulées dans les contrats ne corres-
pondent plus à la situation actuelle. 
Un gros travail d’évaluation des situa-
tions et des besoins va donc être enta-
mé par l’équipe de direction pour pré-
parer la mise à jour de nos contrats. 
Mais ce qui ressort d’ores et déjà de 
cette rencontre avec la MAIF, c’est 
que les chantiers nature sont couverts 
(un travail de réflexion est entamé au 
sein de notre association pour en orga-
niser). D’autre part, il apparaît qu’il 
n’est pas nécessaire d’être adhérent 
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pour participer aux activités, du strict 
point de vue de l’assurance. Évidem-
ment, adhérer c’est souhaitable, puis-
que c’est soutenir notre association. Et 
ce n’est pas cher ! 
Séances du 15/02/2015 et du 15/03/2015 

PERMANENTS 

Ajustements 
Le CA est très préoccupé par les res-
sources des salariés dont les salaires ne 
sont pas « royaux ». 
Mais, comme indiqué plus haut, les 
temps sont durs pour les associations. 
Bien que notre équipe de permanents 
fasse d’énormes efforts, les ajuste-
ments ne peuvent être que modérés. 
Il a donc été décidé d’augmenter le 
montant des tickets restaurants dont 
bénéficient les salariés qui sont actuel-
lement de 4 € et qui passeront à 6 € à 
partir du 1er d’avril. 
Il a été également décidé de mettre fin 
à une situation qui s’est révélée anor-
male et de rembourser les frais kilomé-
triques au taux du barème fiscal. 
Séance du 15/03/2015 

FAUNE-IDF 

À quoi servent  
les données ? 
Nombreux sont les utilisateurs du site 
de saisie en ligne des observations co-
géré par la LPO et le Corif qui utilisent 
l’outil comme « carnet de notes natura-
listes », et nos deux associations sont 
fières de leur proposer cette possibilité 
que nous élargissons petit à petit à 
d’autres taxons que les oiseaux. 

Mais nombreux sont ceux aussi qui 
souhaitent que leurs données soient 
utilisées pour la protection de la na-
ture, et c’est bien là le but principal de 
l’investissement de nos deux associa-
tions dans le système Biolovision qui, 
rappelons-le, couvre une très grande 
partie de la France et fonctionne main-
tenant à l’échelon européen. 
Évidemment, ces données servent aux 
études que mènent nos associations, et, 
sous certaines conditions, d’autres 
associations amies, des chercheurs, des 
institutions… 
Elles servent également à argumenter 
des courriers envoyés à tel ou tel amé-
nageur ou collectivité publique pour 
attirer son attention sur des atteintes qui 
pourraient éventuellement être faites à 
la biodiversité par un de leurs projets. 
Mais nous ne le faisons pas assez sa-
voir. Le CA souhaite donc que le co-
mité Faune-IDF communique plus sur 
l’utilisation qui est faite des données. 
Ce sur quoi le dit comité a depuis 
commencé à réfléchir, la LPO et le 
Corif étant, sur ce point comme sur 
d’autres, du même avis. 
Le CA a également souhaité que les 
travaux en cours sur un portail de 
restitution national, auquel le Corif 
participe, avancent le plus rapidement 
possible (il pourrait y avoir du nou-
veau à l’automne). 
Le CA a enfin souhaité que les consé-
quences de la mise à disposition des 
données sur le site Faune-Île-de-
France sans limite de temps (actuelle-
ment, la limite est de 15 jours) soit 
étudiées en vue de son éventuelle (et 
rapide) application. 
Séance du 15/03/2015 
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RENCONTRES ORNITHOLOGIQUES DE PRINTEMPS 

Le Vexin Français comme zone 
de prospection et de rencontres 
Elles vont avoir lieu le samedi 23 mai sur le territoire du Parc naturel 
du Vexin Français, à l’ouest du Val-d’Oise. Notre port d’attache sera 
la commune de Marines pour ces ROP, Rencontres ornithologiques de 
printemps. 

Les Rencontres ornithologiques de 
printemps auront lieu cette année le 
samedi 23 mai dans le Vexin Français 
sur la commune de Marines (Val- 
d’Oise), une quinzaine de kilomètres 
au nord-ouest de Cergy-Pontoise. 

Sur le territoire du parc naturel 
régional, nous prospecterons plus 
particulièrement la vallée de la Viosne, 
les buttes de Marines et de Rosne, des 
bois et petites forêts, des plaines 
agricoles (pour leurs busards par 
exemple), des étangs, des villages de 
« caractère »… Il y en aura pour tous 
les goûts. 

Accueil dans la convivialité 
Le rendez-vous est fixé à partir de 

8 heures à la salle André Ledanseur, 
rue de l’Oratoire, à proximité de la 
mairie et de l’église. Nous 
commencerons à accueillir 
collectivement les arrivants, qu’ils 
soient adhérents du Corif ou simples 
curieux de nature. Après avoir dégusté 
petits gâteaux et bu une boisson 
revigorante, nous formerons les 
groupes de prospection, en mélangeant 
les niveaux ornithologiques, corifiens 
et non-corifiens, qui seront accueillis 

pour la matinée. L’idée, c’est la 
rencontre. 

Prospections, balade 
À la fin de ce premier tour de 

prospections, nous ferons une pause 
pique-nique. L’après-midi, de 
nouvelles prospections sont prévues 
comme les autres années. 

En fin d’après-midi, pour les 
volontaires, avant l’apéritif, nous 
ferons une « balade vespérale », 
histoire de profiter, pour le plaisir, du 
regain d’activité des oiseaux que l’on 
peut souvent observer en début de 
soirée. 

Ce sera ensuite l’heure de 
l’auberge espagnole, qui est devenue 
pratique courante au Corif et qui 
s’avère toujours être un succès. 

Noter les observations 
Qui dit prospection dit fiche 

d’observation ! Comme les autres 
années, elles seront distribuées aux 
groupes avec les cartes détaillées des 
parcelles à prospecter. Il faudra les 
remplir et les remettre à l’accueil des 
ROP. Il faudra aussi que, dans chaque 
groupe, un volontaire se propose pour 
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saisir toutes ces données sur faune-
iledefrance.org (il devra donc prendre 
des notes !). N’oubliez pas de signaler 
à l’accueil qui sera volontaire pour 
faire cette saisie. 

Contribuer aux agapes ! 
Pour pouvoir offrir boissons et 

gâteaux à l’accueil, nous comptons sur 
vous pour, comme vous l’avez déjà 
fait, nous épater avec vos talents 
culinaires, ou, tout simplement, pour 
apporter café, lait, thé, sucre ou toute 
autre contribution qu’il vous plaira de 
préparer. Pour éviter les doublons et 
d’éventuels gâchis, consultez le local 
auparavant. 

De la même manière, l’auberge 
espagnole est une œuvre collective, et 
il revient à chacun d’y contribuer. Et 
enfin, n’oubliez pas votre pique-nique 
pour le midi ! 

La salle est équipée d’un frigo. 

Fête de la nature 
Pour donner aux ROP une notoriété 

plus grande, pour qu’elles servent à 
faire connaître notre association, pour 
qu’elles permettent de diffuser notre 
intérêt pour la nature auprès d’un 
grand nombre de personnes, le Corif a 

inscrit ces ROP 2015 dans le 
programme de la Fête de la nature qui 
se tient du 21 au 24 mai partout en 
France. 
Vous aurez donc l’occasion d’allier 
l’utile à l’agréable : partager nos idées, 
prospecter, se balader dans la nature en 
toute convivialité ! 

À quoi ça sert ? 
Le secteur à inventorier est 
découpé en plusieurs parcelles. 
Chacune d’elles est prospectée 
par une équipe de trois à cinq  
personnes, composée 
d’ornithologues confirmés et 
débutants, et, le matin, cette 
année, d’invités « grand public ». 

En fin de journée, toutes les 
observations sont rassemblées 
pour dresser un tableau le plus 
riche et précis possible du 
secteur ainsi prospecté. 

Cette somme de données 
contribuera, bien sûr, à la 
connaissance et à la protection 
des milieux visités. 
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En pratique 
Situation 
Carte Michelin 106 

Marines est situé à 15 km au nord-ouest de Cergy-Pontoise.  

Salle André Ledanseur, rue de l’Oratoire. Il est facile de garer les véhicules. 

Moyens d’accès 
Par le train : depuis la gare Saint-Lazare, prendre le train de banlieue J en 
direction de Gisors. Descendre à la gare de Chars, qui se situe à un peu 
moins de 4 kilomètres de Marines. 

Horaires de train : départ 6 h 57 et 7 h 57 pour arrivées respectives à 7 h 57 
et 9 h 01 

Attention : le soir, le dernier train au départ de Chars pour Paris est  
à 19 h 14 (arrivée 20 h 25). Signalez-vous à l’avance si vous prenez le train. 
Nous veillerons à ce qu’une voiture vienne vous chercher à Chars le matin, 
ou vous y ramène le soir… 

Par la route : par la D 915. 

Le co-voiturage est tout à fait possible et même souhaitable.  

Réussir ce week-end... 
Café et gâteaux d’accueil le matin (*) 
Pique-nique midi (tiré du sac) 
Auberge espagnole le soir (*) 

(*) Tout est basé sur vos contributions, n’hésitez pas à préparer vos 
meilleures recettes, ou à simplement apporter fromages, fruits, 
charcuteries ou tout ce qu’il vous plaira d’offrir à la collectivité. 
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PARTAGEONS NOTRE INTERET POUR LA NATURE 

Un beau matin de printemps 
Pour la troisième année consécutive, nous avons programmé avec les 
étudiants du Club-Nature d’AgroParisTech des balades 
ornithologiques dans le beau parc de l’établissement de Grignon. 

Le 22 mars dernier, nous avons pu obser-
ver 33 espèces, dont le Pic noir, le Pic vert 
et le Pic épeiche, plusieurs sittelles tor-
chepot, et surtout, dans la prairie, encore 
inondée, nous avons eu la bonne surprise 
d’observer la Bergeronnette grise et la 
Bergeronnette des ruisseaux et, surtout, le 
Chevalier culblanc. 

Parc en péril 
Le lendemain de notre balade, le conseil 
d’administration d’AgroParisTech a voté 
le déménagement de l’établissement vers 
le plateau de Saclay. Le parc est à vendre. 
L’un des acheteurs potentiels serait le 
Paris-Saint-Germain qui envisage 
d’installer le plus grand centre d’entraî-
nement d’Europe avec 16 terrains de 
foot… Un projet bien funeste pour ce 
beau parc qui présente des milieux riches 
et variés, avec des boisements anciens, au 
centre d’une zone urbanisée et de grandes 
cultures. 

On continue 
Merci à Quentin et aux étudiants du Club-
nature de continuer avec nous ces rendez-
vous, nous prenons grand plaisir à parta-
ger notre intérêt pour la nature avec les 
futurs ingénieurs et managers dont 
l’activité future aura incontestablement 
une influence sur la biodiversité. 
La prochaine sortie aura lieu le dimanche 
7 juin à 9 heures. Vous y êtes tous cordia-
lement invités. 

Philippe Maintigneux 
Photos Olivier Plisson 
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MANIFESTATION TRES GRAND PUBLIC 

Fête de la Nature 2015 
Depuis déjà de nombreuses années le Corif, ses adhérents et ses 
permanents s’impliquent dans cette grande manifestation nationale. 

Thème de la Fête  
de la Nature 
« Au bord de l’eau » 

Où et quand ? 
Dans le Jardin des Plantes à Paris Ve. 

Du 20 au 24 mai 2015

Organisation ? 
Un stand pour faire découvrir le Corif 
et animer des activités autour des 
oiseaux des zones humides. 

Un animateur-nature de l’équipe des 
permanents du Corif sera présent sur 
les trois jours. Tenir ce stand, en 
général très sympathique, nécessite 
également la présence d’adhérents 
pour accueillir un public assez 
nombreux. 

Calendrier
• Vendredi 22 mai : de 9 h à 12 h puis 

de 14 h à 17 h; avec les scolaires.  
• Samedi 23 mai : de 10 h à 13 h, puis 

de 13 h à 16 h et enfin de 16 h à 19 
h, avec le grand public. 

• Dimanche 24 mai : de 10 h à 13 h, 
puis de 13 h à 16 h, de 16 h à 19 h et 
de 19 h à 20 h pour le démontage ; 
avec le grand public

Inscription 
Pour contribuer à la tenue du stand, 
inscrivez-vous sur : corif@corif.net 

Une réunion de préparation préalable, 
dont la date sera communiquée 
ultérieurement, réunira les adhérents 
inscrits à cette manifestation pour leur 
donner informations et conseils (si 
besoin) pour la tenue du stand.
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VINGT-SEPTIEME EDITION 

Week-end Faucons : 13 et 14 juin 

Prospection  
et information 

Si vous débutez dans l’observation 
des faucons crécerelles ou si vous 
voulez consolider vos connaissances, 
deux documents sont consultables sur 
le site du Corif. 

Deux voies pour y accéder :  

• Téléchargez-les sur www.corif.net, 
en cliquant, dans la rubrique 
« Téléchargements » (en haut à droite), 
puis sur « Les faucons en Île-de-
France » et enfin sur : 

« Suivre la reproduction des Faucons 
crécerelles » 
« Le Faucon crécerelle à Paris » 

•  Dans la colonne de gauche de la 
page d’accueil du site Corif, rendez-
vous sur « Participez à des études » 
puis sur « Les faucons crécerelles 
de Paris ». Vous y retrouverez les 
fichiers indiqués ci-dessus. 

Sites observés pendant 
l’animation 
• Notre-Dame (IVe) : stand dans le 

square Jean XXIII (chevet de la 
cathédrale) 

• Ancienne caserne de Reuilly 
(XIIe) : 20, rue de Reuilly 

Planning du week-end 
d’animation 

Si vous pouvez participer à cette 
animation, ne serait-ce que pour une 
courte période, remplissez le tableau 
joint à l’Épeichette et envoyez-le à : 

Michel Sitterlin      
sitterlin.michel@orange.fr      
06 09 25 64 71 

Merci de préciser si vous pouvez 
apporter une longue-vue 
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Observation et communication des données 

Si vous avez connaissance d'un 
nouveau site de reproduction de 
Faucon crécerelle dans Paris ou si vous 
soupçonnez l'existence d'un site dans 
un secteur qui reste à localiser 
précisément, merci d'en informer le 
Groupe Faucons en contactant 
rapidement Emmanuel Du Chérimont 
(ducherimont@gmail.com). 

Cette année, Anne, Didier, 
Elisabeth, Frédéric, Irène, Joris, Maïté, 
Mariannick, Naourddine et Sylviane 
nous rejoignent ! Pourquoi pas vous ? 

En rejoignant le Groupe Faucons, 
vous ne serez pas livrés à vous 
même… Vous serez encadrés, formés 
par des observateurs chevronnés qui 
ont le cœur à transmettre ce qu'ils ont 
appris sur la phénologie des crécerelles 
parisiens. 

En 2014, reproduction de faucons crécerelles notamment 
sur les sites suivants 
 
• Louvre (Ier) 
• Conservatoire des Arts et Métiers (IIIe) 
• Notre-Dame de Paris (IVe) 
• Église Saint-Étienne du Mont (Ve) 
• Faculté de médecine (VIe) 

• Dôme des Invalides (VIIe) 
• Arc de Triomphe (VIIIe) 
• Ancienne caserne de Reuilly (XIIe) 
• Observatoire de Paris (XIVe) 
• Notre-Dame de la Croix (XXe) 

• Autres sites occupés dans un passé plus ou moins récent 
• Église Saint-Sulpice (VIe) 
• Église St-Gervais–St-Protais (IVe) 
• Opéra de Paris (Garnier) (IXe) 

• Tour Eiffel (VIIe) 
• Musée de la Vie romantique (IXe) 
• Hôpital Pitié-Salpêtrière (XIIIe) 

Le Groupe Faucons 
Photo : F. Malher 

Groupe faucons du Corif 
Pour l’instant une trentaine d’adhérents ont rejoint ce groupe. Ils se sont 
donné pour but d’observer, recenser et protéger la population de ces 
rapaces à Paris : 

• Découverte et suivi de sites 
• Suivi de la reproduction 
• Sauvetage éventuel et protection des sites menacés 

Pour rejoindre ce groupe et sa liste de discussion (faucon@corif.net), 
adressez-vous à Dalila Hachemi - 01 48 60 13 00 – dalila.hachemi@corif.net 
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QUATRE GRANDS PARCS POUR VINGT-QUATRE STAGIAIRES 

Initiation à l’ornithologie 
de terrain 
 
Motivation et dynamisme 

Vingt-quatre stagiaires assidus, 
motivés et dynamiques ont participé à 
la première session de formation 
"Acquérir les bases nécessaires à la 
pratique de l'ornithologie de terrain" 
du 16 au 20 mars. Ils sont tous 
membres d'associations naturalistes 
franciliennes ou acteurs de structures 
membres de Natureparif.  

Premières observations 
Lundi matin 8 h 45, ils étaient tous 

là, impatients, face au pavillon 
Maurouard, sur le parc forestier de la 
Poudrerie, pour participer à cette 
semaine de formation dans quatre 
grands parcs départementaux de la 
Seine-Saint-Denis.  Après quelques 
préalables, les voilà tous équipés de 
guides, de jumelles pour une première 
immersion… Parmi les premières 
observations ils retiendront certaine-
ment les très belles observations d’un 
couple de faucons crécerelles et d’une 
femelle d’épervier d’Europe, qui est 
passée juste au dessus du groupe 
comme pour saluer ces nouveaux 
« miroiseurs » !  

L’après-midi, Anne Dozières, qui 
officie pour Vigie-Nature au Muséum 
(nouveau partenaire de la formation), a 
fait une très bonne présentation des 
programmes de Sciences Participatives 

« Oiseaux » pour les naturalistes amateurs 
et le grand public. Le dosage entre 
protocoles et quelques résultats 
parlants était parfait et les stagiaires 
ont été réactifs. 

Direction le Sausset 
J2… Nous retrouvons le groupe au 

complet et toujours aussi motivé (ouf!) 
sur le parc départemental du Sausset. 
Sous un soleil éclatant, les stagiaires 
ont fait le grand écart entre les derniers 
oiseaux migrateurs hivernants (grives 
litornes, bécassines des marais) encore 
présents sur le parc et une hirondelle 
rustique pressée de retrouver sa 
résidence d’été. Les chardonnerets, 
verdiers et pinsons des arbres chantant 
à tue-tête, l’après-midi fut l’occasion 
de donner aux stagiaires la clef des 
chants… Enfin, disons que les chants 
d’une douzaine d’espèces n’ont plus 
de secret pour eux.   
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Troisième étape  
à La Courneuve 

Mercredi sur le parc Georges 
Valbon, on attaque un groupe qui en 
effraie plus d'un : les passériformes ! 
Les exercices se succèdent dans la 
maison Édouard-Glissant. 

Heureusement, les oiseaux sont 
aussi au rendez-vous sur le terrain. 
Deux groupes totalisant 140 grands 
cormorans passent en migration à 
bonne hauteur au-dessus du Grand 
Lac, alors que les hérons cendrés 
s'activent sur la petite héronnière. 
Contraste de taille étonnant, quand 
attirés par son chant, les stagiaires ont 
l'opportunité d'observer et d'identifier 
le Roitelet huppé. On change de milieu 
et de météo ! Il fait seulement 5°C ce 
matin sur le parc départemental de la 
Haute-Île, mais Lucille à prévu le café 
qui va bien. C'est Claude, garde sur le 
parc qui nous accueille. Claude est 
ornitho aussi... Il a suivi la formation 
l'an dernier. Le Hibou des marais n'est 
pas au rendez-vous, mais nos 
ornithologues se consolent bien vite 
avec les longues observations des 
tariers pâtre et des prés dans la friche 

ou encore les sarcelles d'été et les 
canards souchets qui stationnent sur 
les zones en eau.   

Retour à Vaujours 
Dernier jour, déjà ! Nous voici de 

retour sur le parc de la Poudrerie. 
Malgré l'éclipse et la faible luminosité, 
les jumelles sont toujours à portée de 
mains... Et nous sommes gâtés pour 
cette dernière sortie de terrain : des pics 
mars, des pics noirs, des pics épeiches, 
des pics verts !... Ne manque que le pic 
épeichette, entendu au loin. On fait le 
point... Les stagiaires prennent la 
parole : les retours sont excellents. C'est 
aussi l'occasion de voir avec eux 
comment ils peuvent s'impliquer : 
organiser des sorties, alimenter Faune 
Île-de-France. Odile Le Faou, respon-
sable du pôle médiation de l'ODBU 
(Observatoire départemental de la 
biodiversité urbaine de la Seine-Saint-
Denis) vient nous expliquer comment 
celui-ci fonctionne et comment chacun 
peut y participer. Le département de la 
Seine-Saint-Denis est partenaire des 
Formations ornithologiques.  Un grand 
merci à tous, stagiaires et partenaires 
cités. Huit stagiaires de cette session 
poursuivent le cursus en avril et mai sur 
les deux sessions "Travailler l'identifi-
cation des oiseaux et se perfectionner" 
sur les bases de loisirs de Jablines (77) 
et des Boucles de la Seine (78). Merci 
aussi à la DRIEE qui a renouvelé son 
soutien et merci enfin aux responsables 
et aux animateurs des parcs départe-
mentaux de Seine-Saint-Denis pour leur 
accueil et leur confiance.  
Jean-François Magne 
Photos : Lucille Bourgeais 
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Concours photos 2015 
"Le vol dans tous ses états" 
C’est la thématique retenue cette 
année. Ce thème concerne toute la 
biodiversité sauvage francilienne 
(graine qui vole, oiseaux, insectes, 
feuilles…). 
Les photos peuvent être prises dans la 
France entière mais l’espèce doit être 
visible en Île-de-France et être de 
bonne qualité pour les agrandissements 
(300dpi au minimum). 

Envoi des photos jusqu'au 
1er juin 2015 par mail  
Adressez vos photos à corif@corif.net 
avec pour objet « concours photo 
2015 ». 
Trois photos maximum par personne. 

Précisez quelques détails sur la photo : 
le nom de l’espèce, le lieu et la date de 
prise de vue, le matériel 
photographique utilisé. 

La sélection des photos pour 
l’exposition sera réalisée par le 
collectif des photographes, et les plus 
belles seront exposées au parc de la 
Poudrerie cet été. 
Nous attendons vos photos ! 
Pour plus d'informations, n'hésitez pas 
à nous envoyer un petit message : 
corif@corif.net  

À bientôt 

Aurélie et Lucille 

Agrion à larges pattes – Jean-Jacques Boujot 
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Quelques clichés du concours 2014. Encore mieux en 2015 ! 

Bécassine des marais – François Lelièvre 

Grèbe à cou noir – Benoit Froelich 
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Des stands à tenir 
En tant qu’association régionale reconnue, le Corif est sollicité pour 
de nombreux évènements. Des stands nous sont souvent proposés, 
mais nous manquons d’adhérents pour les tenir. Or c’est là une bonne 
occasion de rencontrer de nouveaux publics. 

Le Corif a besoin de vous ! 
Au printemps, nous sommes encore 

plus sollicités pour participer à des 
manifestations autour de la nature. 
Pour mener à bien ces activités et ainsi 
promouvoir notre association, nous 
avons besoin de vous sur ces 
évènements. 

Pouvoir compter sur votre 
présence, même quelques heures sur 
ces stands, nous permet de nous aider à 
remplir nos missions de la meilleure 
façon possible : être sur le terrain et 
sensibiliser à la protection des oiseaux 
et des milieux.  

Ces moments d’échanges avec le 
grand public sont vraiment 

enrichissants et constructifs pour nous 
tous. C’est aussi l’occasion, pour nous, 
salariés de l’équipe, de faire la 
connaissance de nos adhérents et de 
pouvoir être sur le terrain ensemble, 
une belle façon de créer du lien. 

Nous tenons donc à votre 
disposition une liste d’évènements à 
venir sur lesquels nous avons besoin 
de vous. 

N’hésitez pas à nous contacter 
pour en prendre connaissance, pour 
toutes questions et pour vous 
inscrire, même pour quelques 
heures : corif@corif.net 

Dispositif arrondi en caisse 
Nous vous en parlions dans le 

dernier numéro de l'Épeichette. Le 
projet Voyage de la Biodiversité du 
Corif a été sélectionné pour le 
dispositif ‘arrondi en caisse’ auprès de 
deux magasins Nature & Découvertes. 

Le lancement du dispositif a eu lieu 
samedi 14 mars. 

Afin de faire connaître le 
dispositif, notre association et le projet 
aux clients des magasins, nous serons 
sur place dans les magasins avec Jean-
François et nous aurons besoin d'aide.  

Pour que ce dispositif fonctionne, 
nous proposerons des actions 
mensuelles en magasin (présentation 
du Corif et du projet). 
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Nous avons donc besoin de vous 
aux dates listées ci-dessous.  
Dans l'idéal, il faudrait deux personnes 

en permanence sur le stand (possibilité 
de venir pour 2 h par exemple et de se 
relayer sur l'après-midi). 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Magasin Nature & Découvertes de Belle Épine - Thiais (94) 
* Samedi 4 avril de 13 h à 18 h en autonomie 
* Samedi 16 mai de 13 h à 18 h en autonomie 
* Samedi 27 juin avec un salarié de l'équipe 
* Samedi 12 septembre 13 h à 18 h avec un salarié de l'équipe 
Magasin Nature & Découvertes d’Évry 2 - Évry (91) 
* Samedi 11 avril de 13 h à 18 h en autonomie 
* Samedi 30 mai de 13 h à 18 h avec Aurélie 
* Samedi 20 juin de 13 h à 18 h en autonomie 
* Samedi 5 septembre 13 h à 18 h avec un salarié de l'équipe 
 
 

Arrondi en caisse : Jean-François Magne et l’équipe du magasin Nature & 
Découvertes d’Évry. Bonne ambiance ! 
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D’autres animations…  
Randos durables  
18 et 19 avril  
Ferme de Viltain à Saclay (91) 
Un stand pour faire découvrir le Corif 
et des animations autour des 
découvertes des oiseaux. 
Les randos durables se tiendront le 
samedi 18 avril de 14 h à 18 h et le 
dimanche de 10 h à 18 h,  avec un 
animateur de l’équipe des permanents. 

Ecozone 
9 mai   
Nanterre (92) 
Stand de présentation du Corif et 
activités de découverte des rapaces 
nocturnes. 
De 9 h à 12 h, puis de 12 h à 15 h et de 
15 h à 18 h avec un animateur de 
l’équipe. 

Pour plus d'informations et pour vous inscrire sur un ou plusieurs créneaux : 
corif@corif.net 

À très vite et merci de votre investissement ! N’hésitez pas ! 

Lucille Bourgeais 

 
 

ECObox 
« C’est une association créée en 
novembre 2006. C’est un lieu 
d’échange, de partage, de respect de 
la nature, de projets sur la 
biodiversité et d’activités culturelles. 
Au travers de jardins partagés, 
l’association encourage le lien 
social… » 
  
Contact 
ECObox - 7 impasse de la Chapelle – XVIII Paris - jardinecobox@gmail.com 

Plus d’informations 
http://jardinons-ensemble.org/spip.php?article211 
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Développer les adhésions 
Pour aider les associations à trouver de nouveaux adhérents,  
France Nature Environnement a lancé une grande campagne  
de communication. 

« Partout, la nature 
a besoin de vous » 
Plus que jamais, la protec-
tion de la nature est impéra-
tive. On en parle beaucoup, 
mais dans la pratique 
d’autres priorités sont sou-
vent privilégiées et la nature 
passe après les nécessités 
économiques à court terme. 
Il faut donc se mobiliser 
pour préserver la biodiversité 
et défendre l’environnement. 
C’est ce constat qui a amené FNE (fédé-
ration dont le Corif fait partie) à proposer 
aux associations adhérentes de participer 
à une grande campagne de communica-

tion pour recruter de nou-
veaux adhérents.  

Affichez le Corif 
Du matériel de communica-
tion personnalisé a donc été 
mis à notre disposition, 
comme l’oriflamme présen-
té ci-contre. Nous avons 
aussi un stock d’affiches que 
nous pouvons vous faire 
parvenir pour que vous les 
affichiez dans votre entre-

prise, votre immeuble, votre club de 
sport, la bibliothèque de votre quartier, 
les panneaux associatifs municipaux, etc. 
N’hésitez pas à les demander :  
corif@corif.net

Opération « Portes ouvertes » 
Dans le cadre de cette campagne de 
communication, le Corif a proposé ce 
samedi 21 mars, la première des journées 
« Portes ouvertes » pour l’année 2015, 
destinée aux habitants des communes 
voisines du local du Corif. 

Motivés 
Au programme : sortie découverte dans 
le parc de la Poudrerie, réunissant des 
adhérents du Corif et quelques curieux 
des alentours de Vaujours très motivés. 

Après un pique-nique sorti du sac, pré-
sentation du Corif et conférence sur les 
oiseaux de Seine-Saint-Denis.  
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Groupe ornitho 
Rambouillet  
Le GLR (Groupe local Rambouillet) s’est réuni  
le 7 mars 2015 dans la maison forestière  
du Parc d’en-haut à Saint-Léger-en-Yvelines. 

Enquête locale Huppe 
fasciée 

En 2014, l’espèce n’a été notée que 
sur la commune de Clairefontaine-en-
Yvelines, avec pas plus d’un chanteur. 
L’espèce a par ailleurs été recherchée 
sur les communes de Bullion et 
Grosrouvre sans succès. 

L’enquête lancée l’an dernier a peu 
été suivie et l’intérêt de son maintien 
peut se poser. 

Pour cette année, nous retenons 
l’idée de se concentrer sur la commune 
de Clairefontaine, en élargissant sur les 
communes limitrophes si nécessaire, 
avec l’organisation d’un comptage 
collectif. 

Aucun nichoir occupé sur la 
vingtaine installés. 

Domaine Présidentiel  
de Rambouillet 

Gérard Grolleau a rédigé une 
synthèse sur la base des prospections 
réalisées en 2014.  Soixante-treize 
espèces ont été notées dont 72 
potentiellement nicheuses. Parmi elles, 
nous pouvons citer le Busard Saint-
Martin, l’Effraie des clochers, cinq 
espèces de pics, la Locustelle tâchetée, 

le Gobemouche gris, le Grosbec casse-
noyaux. 

Gérard propose de renouveler les 
comptages au printemps 2015 avec 
trois dates : 8 avril, 6 mai et 17 juin 
pour quatre équipes. 

IPAs sur la réserve 
naturelle du Domaine  
d’Ors à Châteaufort 

Michel Di Maggio avait proposé 
d’étendre nos comptages réalisés sur la 
Réserve naturelle de Bonnelles aux 
autres RN du secteur : Domaine d’Ors 
et Val et Coteau de Saint-Rémy, en 
changeant chaque année de site. 

En 2015, il est prévu de faire le 
Domaine d’Ors. Il y a un projet 
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d’extension de la zone protégée 
actuelle avec la création de la Réserve 
naturelle régionale de la Vallée de la 
Mérantaise. Six points d’écoute ont été 
définis qui couvrent le Domaine d’Ors 
mais également des secteurs en amont 
et aval concernés par l’extension. 
Deux passages sont à prévoir : un en 
avril, l’autre dans la période de la mi-
mai à la mi-juin. 

Enquête nationale rapaces 
nocturnes 

Enquête nationale coordonnée par 
la mission rapaces de la LPO. 

Cette enquête est prévue sur trois 
ans, de 2015 à 2017. Elle est basée sur 
la prospection des carrés centraux 5x5 
km des cartes IGN 1/25000 avec 25 
points de repasse par carré et deux 
passages par point : un entre la mi-
février et la mi-mars, l’autre entre la 
mi-mai et la mi-juin. C’est un 
protocole standardisé pour l’ensemble 
de la France avec utilisation du même 
matériel, d’une séquence sonore 
adaptée au contexte régional, une prise 
de notes très précise sur des fiches 
types. 

Notre secteur d’étude est concerné 
par les trois carrés centraux des cartes 
2215o Rambouillet, 2115e Epernon et 
2216o Saint-Arnoult. 

Nous avons reçu deux kits 
d’inventaire, composés chacun d’un 
lecteur MPEG 3 et d’une enceinte. 
Cette année nous prospectons le carré 
central de la carte 2215o Rambouillet. 

Deux équipes sont engagées pour 
couvrir chacune la moitié du carré, 
sous la responsabilité de Bruno 

Munilla  et Christian. Un petit groupe 
d’observateurs s’est déjà manifesté 
pour y participer.  

Inventaire ornithologique 
de la Colline de la 
Revanche à Élancourt 

Cette colline située entre Élancourt 
et Trappes s’élève à 231 mètres 
d’altitude et est le point culminant de 
la région Île-de-France. Elle est 
entièrement artificielle et est constituée 
de déchets et remblais déposés depuis 
les années 70. Elle est principalement 
boisée sur ses pentes basses, envahie 
par divers buissons sur le restant de ses 
flancs, seul le sommet étant 
complètement dégagé. 

Une partie du site était menacée 
par un projet de piste de ski artificielle. 
Le projet est actuellement gelé mais 
pourrait ressortir à l’avenir. Il y a aussi 
le projet de création d’un parc 
paysager qui pourrait dénaturer le site. 

Des inventaires hivernaux ont déjà 
été réalisés cet hiver avec trois sorties 
en décembre, janvier et février. Trente 
cinq espèces ont été recensées mais 
aucune remarquable. Nous avons été à 
chaque fois accompagnés par des 
membres du collectif de défense de la 
colline. 

Pour ce printemps, il est prévu d’y 
faire cinq points d’écoute de type 
IPAs, ainsi qu’une sortie crépusculaire 
après la mi-mai. 

Par ailleurs, le site se prête bien au 
suivi de la migration. La matinée du 12 
octobre 2014, Christian et Benoît 
Froelich ont organisé un suivi dans le 
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cadre de l’opération migration du 
CORIF. Un total de 1532 oiseaux en 
action de migration a été noté dont 1 
hibou des marais. En 2015, le week-
end migration du CORIF se déroulera 
les 17 et 18 octobre et Christian 
diffusera l’information si un suivi est 
mis en place sur le site. 

Observatoire  
des rapaces diurnes 

Cette année le carré rapace de la 
carte 2216o Saint-Arnoult a été tiré dans 
le cadre de l’observatoire Rapaces 
diurnes. Guy Keryer prend en charge 
l’organisation de la prospection et a 
prévu au moins quatre sorties 
collectives : samedi 28 mars, dimanche 

19 avril, samedi 2 mai et samedi 30 mai. 
Un lien Doodle a été créé pour 

s’inscrire : 
http://doodle.com/mdivn6awdi2x34gb  

Un rappel sera fait une dizaine de 
jours avant chaque date. 

Suivi des grosses colonies 
d’hirondelles de fenêtre 

La LPO Île-de-France met en place 
un suivi pluriannuel des grosses 
colonies d’Île-de-France (plus de 50 
couples nicheurs). La colonie de la 
Bergerie Nationale (121 couples en 
2013), qu’on pensait pouvoir suivre, 
est déjà prise en charge par Serge 
Detalle qui la compte tous les ans. 
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D’autres colonies sont connues ou 
sont à préciser : haras de Bory à la 
Boissière-Ecole, la clinique de Vieille-
Eglise-en-Yvelines, la ferme de la 
Quoiqueterie à Vieille-Eglise, le Haras 
National des Bréviaires. 

Le suivi consiste à passer tous les 
ans au moins une fois fin juin/début 
juillet et de compter les nids occupés. 

Benoît Jouenne va réfléchir au 
suivi de la colonie du quartier de la 
Louvière à Rambouillet (43 nids en 
2013) située sur plusieurs immeubles 
et confrontée au problème des 
ravalements de façade.  

Michel Di Maggio fait référence à 
la colonie installée au Monastère des 
Orantes à Bonnelles. 

Il est fait allusion aux « tours à 
hirondelles » qui pourraient être une 
compensation aux destructions des 
colonies sur des sites où l’espèce est 
indésirable. L’adoption d’une tour 
n’est pas forcément évidente si elle 
se trouve à trop grande distance de 
la colonie initiale. Benoît peut nous 
diffuser de l’information sur le 
sujet. 

Comptage Engoulevent 
d’Europe sur une RBD 

Dans le cadre du Comité scienti-
fique des Réserves Biologiques 
Domaniales de la forêt domaniale de 
Rambouillet, Michel Borie nous 
propose de participer à des 
comptages collectifs sur l’Engoule-
vent d’Europe. Des travaux ont été 
programmés en trois tranches de 
2014 à 2016 sur une RBD (triangle 
entre le Carrefour de la Croix 

Gilbon, le Carrefour des Barillets et 
le Carrefour Joubaire) spécifique-
ment pour favoriser cette espèce. Il 
faudrait vérifier l’efficacité de ces 
travaux sur la population. Deux 
soirées de comptage sont prévues : 
fin mai et fin juin, avec des points 
d’écoute tous les 300 m environ. 

Divers 
Suivi Râle d’eau à Maincourt 

Le suivi est mis en place depuis le 
début d’année avec quatre équipes 
engagées. Les effectifs hivernaux 
(janvier-février) ont varié de 9 à 12 
individus. 
Héronnière d’Angervilliers 

La LPO nous a envoyé copie d’un 
courrier adressé à la Maire 
d’Angervilliers sur des menaces sur 
la héronnière d’Angervilliers (projet 
immobilier, marquage d’arbres). 
Cette colonie mono-spécifique de 
Héron cendré est connue depuis les 
années 90 et malgré une fonte des 
effectifs notée ces dernières années 
(95 couples en 2000, 74 en 2007 et 
52 en 2014), elle reste encore la plus 
grosse colonie d’Île-de-France. Le 
CERF a envoyé un courrier mettant 
en avant l’importance de cette 
colonie pour la région et demandant 
à rencontrer la Maire pour en savoir 
plus sur le projet immobilier. 

Christian Letourneau 

Si ces activités vous intéressent vous 
pouvez contacter l’auteur de ces lignes à :  
christianletourneau@numericable.fr . 

Photos Christian Letourneau 
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Sigles et acronymes 
LPO, OCL ou ADEME sont des sigles et s’écrivent en capitales. Corif, 
Cora ou Frapna sont des acronymes et s’écrivent en minuscules. C’est 
du moins la norme. Pour déchiffrer « aisément » certains articles, 
consultez et conservez ce qui va suivre, tout sera plus simple...  

Sigle  Ce qui se cache derrière 
ACCA Association communale de chasse agréée 
ADCGE Association départementale des chasseurs de gibier d’eau 
ADEME Agence de l’environnement et de la maîtrise de l’énergie 
AEV  Agence des espaces verts Île-de-France 
ANVL Association des naturalistes de la vallée du Loing et du massif de 

Fontainebleau 
APNE Associations de protection de la nature et de l’environnement 
APPB Arrêté préfectoral de protection du biotope 
ARENE  Agence régionale de l’environnement et des nouvelles énergies 
ASPAS Association de protection des animaux sauvages 
AVEN Association pour la valorisation des espaces nature du Grand Voyeux 
CBNBP Conservatoire botanique national du Bassin parisien 
CDCEA Commission départementale de la consommation des espaces agricoles 
CDCFS Commission départementale de la chasse et de la faune sauvage 
CDPENAF Commission départementale de préservation des espaces naturels, agricoles et 

forestiers 
CEEF-ERC Collectif pour l’éducation à l’environnement francilien 

Espace régional de concertation 
CERF Centre d’études de Rambouillet et de sa forêt 
CFEE Comité français pour l’éducation à l’environnement 
CJUE Cour de justice de l’union européennes 
CLER Comité de liaison des énergies renouvelables 
CNCFS Commission nationale pour la chasse et la faune sauvage 
CNDP Centre national de la documentation pédagogique 
CNPN Conseil national de protection de la nature 
CNRS Centre national de la recherche scientifique 
CORA Centre ornithologique Rhône-Alpes 
CPN Connaître et protéger la nature 
CRAE Commission régionale agroenvironnementale 
CRBPO Centre de recherche sur la biologie des populations d’oiseaux 
DDPP Direction départementale de la protection des populations 
DDT Direction départementale des territoires 
DIREN Direction régionale de l’environnement (maintenant incluse dans la DRIEE) 
DLA Dispositif local d’accompagnement 
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Sigle  Ce qui se cache derrière 
DOCOB Documents d’objectifs (pour chaque site Natura 2000) 
DREAL Direction régionale de l’environnement, de l’aménagement et du logement 
DRIAAF Direction régionale interdépartementale de l’alimentation, de l’agriculture et 

de la forêt 
DRIEE Direction régionale et interdépartementale de l’environnement et de l’énergie 
DRIRE Direction régionale de l’industrie, de la recherche et de l’environnement 

(maintenant incluse dans la DRIEE) 
EEDD Éducation à l’environnement et au développement durable 
ENS Espace naturel sensible 
EPNE Étude et protection de la nature et de l’environnement 
EPPGHV Établissement public du parc et de la grande halle de la Villette 
ERC Espace régional de concertation 
ESEN Éducation et sensibilisation à l’environnement et à la nature 
FCPN Fédération nationale des clubs CPN (voir plus haut !) 
FDC / FNC Fédération départementale de chasse / Fédération nationale de chasse 
FNE France nature environnement 
FRAPNA Fédération Rhône/Alpes de protection de la nature 
GIC Groupement d’intérêt cynégétique 
GMHL Groupe mammologique et herpétologique du Limousin 
GRAINE/IDF Groupement régional d’animation et d’information sur la nature et 

l’environnement 
IDFE Île-de-France environnement 
IFEN Institut français de l’environnement 
INRA Institut national de la recherche agronomique 
IQE Indicateur de qualité écologique 
MAE Mesures agro environnementales 
MNHN Muséum national d’histoire naturelle 
NP Natureparif 
ODBU Observatoire départemental de la biodiversité urbaine 
OCL Organbidexka col libre 
ONCFS Office national de la chasse et de la faune sauvage 
ONF Office national des forêts 
OPIE Office pour les insectes et leur environnement 
ORGFH Orientation régionale de gestion de la faune sauvage et des habitats 
OROC Observatoire régional des oiseaux communs 
PAC Politique agricole commune 
PAEC Projet agro environnemental et climatique 
PAPI Programme d’actions de prévention des inondations 
PLU Plan local d'urbanisme (remplace les POS : Plan d’occupation des sols) 
PNR Parc naturel régional 
PPRDF Plan pluriannuel régional de développement forestier 
PRA Plan régional d’actions 
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Sigle  Ce qui se cache derrière 
PRAIRIE Programme régional agricole d’initiative pour le respect et l’intégration  

de l’environnement (remplcés maintenant par les PAEC) 
RESE Réseau sur l’économie sociale et solidaire animé par l’Arene 
RND Réserve naturelle départementale 
RNN Réserve naturelle nationale 
RNR Réserve naturelle régionale 
ROC Ligue de préservation de la faune sauvage et de défense des non-chasseurs 

(anciennement, Rassemblement des opposants à la chasse) 
SCOT Schéma de cohérence territoriale 
SDAGE Schéma directeur d’aménagement et de gestion des eaux 
SDGC Schéma départemental de gestion cynégétique 
SEOF Société d’études ornithologiques de France 
SEPOL Société pour l’étude et la protection des oiseaux en Limousin 
SFDE Société française pour le droit de l’environnement 
SFEPM Société française pour l’étude et la protection des mammifères 
SHF Société herpétologique de France 
SHOC Suivi hivernal des oiseaux communs 
SIAAP Syndicat interdépartemental pour l’assainissement de l’agglomération 

parisienne 
SNPN Société nationale de protection de la nature 
SRCE Schéma régional de cohérence écologique 
STOC Suivi temporel des oiseaux communs 
TGI Tribunal de grande instance 
TI Tribunal d’instance 
TVB Trame verte et bleue 
UNCS Union nationale des centres de sauvegarde de la faune sauvage 
ZAC Zone d’aménagement concerté 
ZICO Zone d’intérêt communautaire pour les oiseaux 
ZNIEFF Zone naturelle d’intérêt écologique, faunistique ou floristique 
ZPS Zone de protection spéciale 
ZSC Zone spéciale de conservation 

Puisque vous lisez attentivement l’Épeichette et consultez le site du Corif, vous 
décrypterez aisément ceux qui vont suivre. 

Com Com  Glcpb  
Com Nat  VBS  
Com Urb  VdM  
Com Va  ROP  
GLR  OIF  
PF2  CMH  

Agnès de Balasy - Jean Hénon – Colette Huot-Daubremont - Jean-Pierre Lair 
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LE GROUPE LOCAL VALLEE DE LA MARNE A L’ACTION 

Chantier nature improvisé  
à Jablines  
Depuis cinq ans, l'Agence des espaces verts (AEV) a pris le relais  
des bénévoles du Corif pour le chantier de défrichage de l’îlot  
des mouettes de la boucle de Jablines, dans le cadre du réseau  
Natura 2000. 

Urgence et réactivité 
Le 15 février, Olivier Laporte 

apprend que, faute de financements 
arrivés à temps, l'opération de 
défrichage de l'îlot hébergeant la plus 
grosse colonie de laridés du nord de la 
région n'était pas prévue cet hiver. 

Un appel  d’urgence est lancé aux 
acteurs associatifs locaux et aux 
membres du groupe local « Vallée de la 
Marne » pour défricher l’îlot où 
nichaient en 2014 plus de cinquante 

mouettes mélanocéphales et 200 
mouettes rieuses, mais aussi le Fuligule 
morillon et  la Sterne pierregarin. 

Les retours sont nombreux… 

Défrichage  
à la tronçonneuse 

Dès le 17 février, deux 
adhérentes, Régine Lacroix et moi-
même sommes venues prêter main 
forte à Pascal Le Poulain, Corifien et 
animateur de la base nautique de 
« l’Île de loisirs » de Jablines, qui 
avait commencé le travail la veille ; 
la traversée s’est faite à la rame en 
kayak et petit bateau. Ensuite, il 
fallait arracher des brassées de reines 
des prés principalement, presqu’aussi 
grandes que nous. Nos piétinements 
ont affolé de nombreux campagnols 
qui n’ont pas hésité à se jeter à l’eau 
pour gagner des rives plus tran-
quilles ; quelques accidentés ont 
bénéficié de soins attentifs, ils seront 
sans doute un complément carné 
pour les futures estivantes.  Après 
avoir fait de grand tas de végétaux, 
nous  avons visité un second îlot où 
seulement quelques petites surfaces 
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ont été dégagées, Régine s’étant 
mise à la tronçonneuse. Nous avons 
laissé la plus grande partie 
végétalisée pour l’accueil d’autres 
espèces. 

Îlot en feu 
Le lendemain, avec Olivier 

Laporte, Dauren Omarov, Pascal et 
moi, c’était le jour des feux ; chacun 
avait son idée, sa technique et surtout 
son bidon d’alcool à brûler, ce fut 
épique et très difficile, mais une fois 
nos bidons vides, les entassements de 
ligneux humides avaient diminué, mais 
pas entièrement... Nous avons pensé 
que les mouettes seraient quand même 
à leur aise. 

Pour terminer, nous avons visité 
un îlot vers l’étang du Paradis qui 
sera fort intéressant à aménager pour 
les oiseaux, mais actuellement 
inextricable, envahi de saules, des 
travaux en perspective qui exigeront 

d’autres moyens que nos râteaux et 
nos pioches. 

Intervention efficace 
Un grand merci à tous ceux qui ont 

répondu à l’appel, mais qui n’étaient 
disponibles que le WE suivant. La 
réactivité des personnes disponibles de 
suite a permis de leur éviter de la sueur 
pendant leurs jours de repos ! 

Lydie Baranton 
Photos : Olivier Laporte et Pascal 
Le Poulain 
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L’atlas dynamique de la 
biodiversité de Seine-et-Marne 
Un partenariat efficace 

Depuis 2005 le Conseil général de 
Seine-et-Marne s’est lancé dans une 
belle aventure, un atlas dynamique 
présentant toutes les richesses 
naturelles du département, mais aussi 
des outils d’aménagement du territoire 
et la problématique, rarement abordée 
dans ce type d’ouvrage, des rapports 
société-biodiversité. Pour ce faire, il a 
mis en place un partenariat original 
avec le MNHN, le CBNBP, le CNRS, 
plusieurs grandes universités 
franciliennes et onze associations dont 
le CORIF. 

Quatre ouvrages  
Les résultats des recensements de 

terrain, des études sociologiques et des 
différentes réflexions menées ont été 
publiés dans quatre ouvrages : 

• la flore sauvage (paru en 2010) ; 
• la faune sauvage (paru en 2012) ; 
• les milieux naturels et les 

continuités écologiques (paru en 
2013) ; 

• la biodiversité et la société, outils 
pour l’aménagement du territoire, 
qui vient de paraitre. 

Participation du Corif 
Le tome sur la faune sauvage, 

dans lequel le CORIF s’est 
beaucoup impliqué, a été présenté 
dans l’Épeichette n°112.  

Celui sur les milieux naturels et 
les continuités écologiques présente 
un atlas complet des végétations au 
sens phytosociologique (pour tout 
savoir sur la phytosociologie voir 
l’article de Marine dans l’Épeichette 
n°123) avec 88 fiches, présentant la 
richesse et la diversité du 
département.  

Une seconde partie analyse 
l’ensemble des données des trois 
tomes afin de déterminer les 
continuités écologiques et les 
enjeux de biodiversité. Ainsi pour 
l’avifaune le top 10 des espèces 
pour lequel le département a une 
forte responsabilité (effectifs 
importants par rapport aux 
territoires limitrophes) est constitué 
par le Busard cendré, la Bondrée 
apivore, le Pouillot de Bonelli, le 
Faucon hobereau, le Pic noir, le 
Busard Saint-Martin, la Chevêche 
d’Athéna, le Pigeon colombin, le 
Torcol fourmilier et la Locustelle 
tachetée.  

Au niveau des territoires, en 
dehors du sud déjà bien connu, la 
moitié nord se retrouve mise en 
valeur, en particulier les vallées de 
la Marne, de l’Ourcq, de la 
Thérouanne, des Petit et Grand 
Morin, ainsi que les forêts de la 
Brie. À noter une dernière partie, 
plus technique, qui présente les 
différents outils d’aide à la décision 
pour les aménageurs et les 
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gestionnaires, où se trouvent de 
courtes mais complètes 
présentations des acronymes qui 
font la joie des conseils 
d’administration du CORIF comme 
les PPRDF (Plan pluriannuel 
régional de développement 
forestier), les SCOT (Schéma de 
cohérence territoriale), les APPB 
(Arrêté préfectoral de protection de 
biotope) et autres PAPI (Programme 
d’actions de préventions des 
inondations)…(1) 

L’Homme et la Nature 
Le dernier volume traite des 

relations entre l’homme et la nature. Il 
constitue une approche originale de la 
biodiversité avec, entre autres, 
l’importance des acteurs présents sur 
un territoire pour en conserver une 
certaine biodiversité. La diversité des 
relations entre société et biodiversité 
est présentée dans 57 fiches 
regroupées en six thématiques : 
connaître, s’approprier, utiliser, 
ménager, cogérer et cohabiter avec la 
biodiversité.  

Le CORIF a rédigé celle sur les 
études d’impact qui présente les 
éléments indispensables pour un 
aménagement du territoire respectueux 
de la biodiversité, et a participé avec 
l’Aven du Grand Voyeux et le Renard 
à celle qui présente les espaces 
naturels du nord Seine-et-Marne : un 
monde peu connu et soumis à de fortes 
pressions où il est question notamment 
de l’importante population de la 
Chevêche d’Athéna mise en lumière 
par les travaux du CORIF...  

Une dernière partie synthétise 
l’ensemble des enseignements des 
fiches et montre les multiples facettes 
des relations unissant société et 
biodiversité. La société a besoin de la 
biodiversité pour ses loisirs, son bien-
être mais aussi pour ses besoins 
essentiels comme l’alimentation, l’eau 
potable,  et, en même temps, elle la 
dégrade.   

Une somme à consulter 
En conclusion, ces quatre tomes, 

consultables au CORIF, constituent un 
ensemble original ou se mêlent de 
fines connaissances naturalistes, mais 
aussi de la sociologie, des pratiques et 
des outils de gestion, des réflexions 
philosophiques sur l’évolution de la 
société, de notre écosystème, de notre 
biodiversité. En résumé, voila 
comment connaitre, comprendre, et 
convaincre de l’intérêt de la 
sauvegarde de la biodiversité. 

Le CORIF ne peut qu’être fier 
d’avoir participé à cette dynamique, et 
remercie l’ensemble des adhérents et 
des salariés qui s’y sont investis aussi 
bien pour les suivis de terrain, la 
rédaction que les illustrations 
photographiques.  

Merci au Conseil général et à 
l’ensemble des structures qui ont 
participé pour la qualité des échanges 
que nous avons eus, tout au long de 
cette belle aventure, lors des réunions, 
parfois animées mais toujours 
enrichissantes et surtout dans la bonne 
humeur. Si ces quatre volumes sont ce 
qu’ils sont c’est aussi grâce à l’entente 
qui a régné durant ces 10 années.  
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Et l’aventure continue 
Et, en prime, le souhait exprimé 

dans l’article sur le tome 2 s’est 
réalisé, la dynamique continue puisque 

depuis l’année dernière nous 
retournons sur nos carrés faire de 
nouveaux suivis !  

L’aventure continue ! 

Colette Huot-Daubremont 

(1) À propos d’acronymes, allez faire un tour page 26 

Biodiversité et société en Seine-et-Marne est le dernier paru des quatre ouvrages qui 
constituent l’Atlas dynamique de la biodiversité du département 
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UNE SUITE FORT ATTENDUE 

L’Atlas du Grand Paris 
sur les rails 
Ce sera la suite, logique et attendue, donnée au premier ouvrage 
réalisé par les observateurs du Corif et publié en 2008 aux éditions 
Delachaux et Niestlé, en vente sur le site du Corif.  

Première réunion 
Le 24 janvier dernier ce ne sont pas 
moins de 50 personnes qui se sont 
retrouvées au siège de Natureparif 
pour la réunion de lancement des 
travaux d'un atlas des oiseaux nicheurs 
du Grand Paris. L'ambiance était bien 
sympathique, entre retrouvailles 
d'anciens combattants de l'atlas de 
Paris 2005-08 et présentation de 
nombreux nouveaux observateurs prêts 
à se lancer dans la grande aventure de 
l'Atlas du Grand Paris ! Encore merci 
à Natureparif pour nous avoir prêté 
cette salle pile poil à la bonne taille et 
à Maxime Zucca pour avoir écourté 
ses vacances pour nous l’ouvrir ! 
L'exposé a détaillé les principaux 
points du protocole et la discussion 
collective a contribué à l'enrichir et 
même à le modifier sur certains points 
(répartition des transects). 

Objectifs à atteindre 
Rappelons que l'objectif sur les quatre 
années à venir est double : 
• Prospecter Paris intra-muros, les 

bois de Vincennes et Boulogne ainsi 
que toutes les communes de la future 
Métropole du Grand Paris grâce à 
des visites effectuées selon les 

méthodes de chacun pour obtenir la 
liste la plus complète possible des 
nicheurs par carré de 1km² pour 
Paris intra-muros, par bois parisien 
ou par secteur regroupant plusieurs 
communes pour le reste du Grand 
Paris. Les données compilées dans 
faune-iledefrance.org seront aussi 
utilisées. Pour Paris intra-muros, il 
faut aussi estimer la taille des 
populations nicheuses sur chaque 
carré. 

• Obtenir une carte des densités 
relatives des espèces communes 
grâce à la réalisation de transects de 
3 km, représentatifs des milieux 
présents sur les mailles de 4 km² 
dans lesquelles ils sont tracés. 

Des espaces à prospecter 
Nous avons à l'heure actuelle 70 
personnes qui se sont inscrites dans 
cette démarche mais il est toujours 
possible de nous rejoindre, même pour 
cette année (au moins pour la 
prospection : pour les transects, ça fait 
peut-être un peu tard...). De toute 
façon, le travail s'étale sur quatre ans 
(jusqu'en 2018). Vous pourrez toujours 
compléter ce travail l'an prochain et les 
années suivantes ! Nous avons 
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particulièrement besoin de volontaires 
pour la moitié nord-ouest de Paris ainsi 
que les banlieues ouest et nord. 

Pour nous contacter, envoyer un mail à 
grandparis@corif.net 

Vos observations  
sur Faune-IdF 
Pour ceux qui ne veulent ou ne 
peuvent pas s'engager mais souhaitent 
que leurs observations soient 
utilisables pour l'atlas, n'oubliez pas de 
les entrer dans faune-iledefrance.org 
en utilisant la fonction "Ajouter une 

observation précise" et en vérifiant 
qu'elle soit bien rattachée à la 
commune où elle a été faite (par défaut 
une observation est rattachée au point 
le plus proche qui n'est pas forcément 
dans la même commune). N'oubliez 
pas non plus de préciser les codes 
atlas. 

Cet atlas doit montrer que le Corif peut 
entraîner avec lui toutes les bonnes 
volontés ornithologiques disponibles ! 

Christian Gloria, Olivier Laporte  
et Frédéric Malher  

Il reste des zones à prospecter systématiquement ou d’autres où des transects sont à 
effectuer. N’hésitez pas à proposer votre contribution. 



Info commerciale 

 36 

 



Infornithos | En plein Paris 

L’Épeichette 125 – Avril 2015 37 

L’épervier, le merle et le chat.  
Premières observations 
parisiennes 

Je suis arrivé à Paris il y a 10 
ans. Habitant jusque là à la campagne, 
j’étais habitué aux observations 
d’oiseaux lors de mes balades, ou tout 
simplement depuis ma fenêtre. Depuis 
mon arrivé dans la capitale, je 
m’amuse à reconnaitre différentes 
espèces que je côtoyais auparavant. 
Mais en janvier 2015, j’ai assisté à la 
venue d’un oiseau dont je ne 
soupçonnais par la présence en ville. 
Retour sur une saga, qui n’est pas finie 
d’être écrite.  

Un épervier mâle… 
C’est une histoire pas banale qui 

s’est déroulée en janvier 2015, en plein 
quartier de la Goutte d’Or à Paris. 
Depuis la fenêtre de ma chambre, 
j’aperçois une forme peu commune sur 
une chaîne métallique d’un toit 
avoisinant. L’oiseau étant loin, je fais 
l’identification à l’aide de jumelles : il 
m’a fallu un peu de temps pour réaliser 
qu’un mâle épervier était là ! Je cours 
chercher un appareil photo pour 
immortaliser cette venue. La distance 
de l’oiseau fera malheureusement une 
photo de maigre qualité.  
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Au tour de la femelle… 
L’émotion se dissipant peu à peu, 

je suis replongé dans le feu de l’action 
quand 20 jours après, j’aperçois une 
femelle dans un arbre côté cour. J’étais 
assis dans mon canapé, et, par chance, 
je disposais de mon appareil photo 
muni d’une longue focale à portée de 
main. L’oiseau étant à ma hauteur, je 
n’osais pas trop bouger. Je réalise qu’il 
tient un moineau entre ses serres. Je 
me décide de m’approcher de la 
fenêtre afin de réaliser cette photo 
avant qu’elle ne s’envole, emportant 
bien sûr son repas avec elle…  

Épervier mais pas tout seul 
L’histoire de n’arrête pas là : un 

mois après, j’entends le cri 

caractéristique de l’épervier. Je fais un 
bond vers la fenêtre pour l’observa-
tion : la première chose que je vois est 
un épervier femelle posé sur le rebord 
d’une toiture.   

Je note également des plumes qui 
volent encore dans l’air, et à quelques 
mètres de l’épervier, un chat… Au 
début, j’ai eu forcément peur que le 
chat se soit attaqué à ce magnifique 
oiseau. Mais c’est à ce moment que 
j’ai entendu le cri de détresse d’un 
merle, que cependant, je ne pouvais 
pas voir.  

Issue logique 
Le chat était en position de 

« félin aux aguets », et j’ai été rassuré 
de le voir regarder dans la direction 
opposée à l’épervier. Il était en fait 
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attiré par ce merle ! J’en ai émis 
l’hypothèse suivante, que je ne peux 
confirmer, faute d’avoir vu la scène : 
l’épervier a chassé et blessé le merle, 
le chat a assisté à la scène, et s’est 
empressé de redescendre du toit pour 
aller récupérer ce merle… 

À suivre… 
J’espère pouvoir revoir ce couple au 
plus vite, et pourquoi ne pas imaginer 
des parades, puis un nid dans mon 
jardin ! Suite au prochain épisode…  
Toutes ces scènes se sont déroulées à 
mon domicile, rue Myrha dans le 
XVIIIe arrondissement de Paris.   

Matthieu Guenoux 

Où est le chat ? 
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La Thaïlande est fascinante 
de ses richesses naturelles 
Dans la Baie de Bangkok et dans deux parcs nationaux du sud de la 
Thaïlande, les oiseaux rares et/ou colorés ont été un véritable régal 
pour six ornitho d’Île-de-France et de Nice. Sans compter les 
papillons, les lézards, les grenouilles, les mygales… 

 
Après 2013, Bruno et moi-même 

sommes retournés en Thaïlande en 
compagnie de deux autres Corifiens, 
Ghyslaine et Fabrice, et deux 
compagnons niçois qui nous ont 
rejoints sur place, Gisèle et Pascal. La 
Thaïlande est effarante de biodiversité, 
pas seulement pour ses oiseaux mais 
aussi pour ses mammifères, ses 
reptiles, ses amphibiens, ses papillons 
et autres bestioles… Marais, rizières, 
salines, vasières, mangroves : nous 
passons les deux premiers jours à 

visiter les zones humides  de l’Ouest 
de la baie de Bangkok. Nous 
découvrons une grosse quantité de 
limicoles avec la star des lieux : le 
Bécasseau spatule. Pour cette espèce 
en danger critique d’extinction, la baie 
de Bangkok reste le lieu où l’on a le 
plus de chances de l’observer. 

Tantale blanc  
et petite spatule au menu 

Nous trouvons d’autres espèces de 
limicoles au statut précaire dans le 
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monde : chevaliers tachetés, 
bécasseaux de l’Anadyr, bécassins 
asiatiques… En grand connaisseur des 
lieux, notre guide thaïlandais Panuwat 
(dit Par) nous réserve des surprises en 
nous trouvant d’autres espèces rares en 
Thaïlande : échasses d’Australie, ibis à 
tête noire, tantale blanc, petite spatule. 
Parmi les passereaux nous trouvons les 
rares ou discrets tisserins dorés et, 
dans les palétuviers de la mangrove, 
les siffleurs cendrés. En ce milieu, 
nous nous délectons de l’observation 
de périophtalmes, mi- poissons, mi- 
amphibiens aux yeux globuleux qui 
animent la vasière. 

Deux parcs nationaux du sud 

Podarge de Java 
Nous prenons ensuite le chemin du 

Vietnam pour une semaine (voir plus 
loin) et revenons pour cinq jours au 
sud de la Thaïlande en ne cachant pas 
notre bonheur de revenir dans ce pays 
enchanteur pour naturalistes. Nous 
sommes accompagnés de Tui, guide 
expert en papillons qui connaît bien les 

autres animaux de la forêt. Cette fois-
ci, ce sont deux parcs nationaux 
couverts de forêt tropicale qui nous 
accueillent : Sri Phang Nga et Krung 
Ching. Dans le premier de ces parcs, 
nous observons dans des conditions 
idéales un couple de brèves azurines – 
les brèves sont souvent présentées 
comme les joyaux de la forêt – et 
l’énigmatique Podarge de Java (ou de 
Horsfield), oiseau à mi-chemin entre 
les engoulevents et les hiboux. 

 Brève azurine 

Un Milan des chauves-souris 
en plein jour 

La forêt nous offre quelques autres 
espèces très colorées, spectaculaires ou 
mythiques. Ainsi ce milan des 
chauves-souris vu en plein jour alors 
que l’espèce est réputée ne sortir qu’au 
crépuscule. Enicure rousse-cape, 
rossignol bleu, verdin barbe-bleue, 
bergeronnette de forêt, pygargue nain 
sans compter les innombrables dicées, 
souimangas et arachnothères visitant 
les fleurs des arbres agrémentent 
l’environnement de Sri Phang Nga. De 
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beaux varans et des dragons volants 
sont parmi les reptiles visibles en ces 
lieux. De nuit, Fabrice et moi rendons 
visite à une superbe mygale à l’entrée 
de son trou. Elle a la taille d’une main 
et derrière elle, nous distinguons de 
toutes petites araignées. Maman 
mygale protège ses petits. 

Mygale 

Guêpier à fraise,  
aux couleurs flashy 

À Krung Ching, nous sommes un 
peu plus en altitude pour des espèces 
différentes. Les très colorés eurylaimes 
à capuchon et guêpier à fraise sont, 
sans conteste, les stars des lieux tant ils 
présentent une tronche spectaculaire. 
Plusieurs espèces de barbus se font 
entendre et se montrent dans leurs plus 
beaux atours. Nous découvrons 
plusieurs espèces de malcohas, 
apparentés aux coucous. Divers 
membres de la famille des bulbuls 
fréquentent les frondaisons dont le 
superbe et rare Bulbul écaillé. Côté 
rapaces, nous sommes vernis : passage 
migratoire d’une dizaine d’éperviers 
de Horsfield, aigle de Wallace posé au 
loin, aigle à ventre roux haut dans le 
ciel et surtout, le petit baza huppard 
qui consomme une énorme chenille 
verte sur une grosse branche ; sans 

doute la chenille d’un saturnidé, ces 
papillons de nuit plus grand qu’une 
main dont nous avons trouvé un 
exemplaire sur notre lieu 
d’hébergement. Car la nuit est le 
moment de diverses observations tel ce 
crapaud géant, qui nous tient 
compagnie au restaurant, ou ce loris 
paresseux, visitant les branches d’un 
arbre à la recherche d’insectes. 

Ajout d’espèces  
de dernière minute 

Retour à Bangkok pour reprendre 
le chemin de la France. Mais nous 
avons plusieurs heures à tirer avant 
notre vol. Panuwat nous prend en 
charge pour trois heures 
d’observations gratifiantes. Dans un 
parc de la banlieue de Bangkok, nous 
rencontrons le remarquable Padda de 
Java. 

 
Padda de Java 

Et sur les zones humides, nous 
ajoutons encore quelques espèces à 
notre longue liste d’oiseaux d’eaux : 
pélicans à bec tacheté (deux en vol), 
bécassines à queue pointue, blongios 
cannelle mais aussi un superbe rapace 
à l’habit noir et blanc, le busard 
tchoug. Nous partons de Thaïlande le 
cœur léger et promettant d’y revenir 
pour découvrir d’autres secteurs à la 
faune sauvage préservée. 

Christian Gloria 
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Vietnam : des ornithos dans la brume 
Nous avions mis le Vietnam au programme de notre voyage, une semaine dans le 

Tonkin au nord. Le moins que l’on puisse dire, c’est que le pays nous a laissé une 
impression mitigée. La météo d’abord fut médiocre avec des situations de brouillard, 
de crachin, de lumière faiblarde. Sur la semaine, nous n’avons jamais vu le soleil. Et 

les oiseaux ? Quelle ne 
fut pas notre perplexité 
au sortir de Hanoï 
quand, dans la 
campagne environ-
nante avec ses rizières, 
nous ne voyions pas le 
moindre oiseau 
(passereaux ou hérons) 
ou presque. Heureuse-
ment, nos chers 
compagnons ailés 
étaient bien présents 
dans le parc national 
de Cuc Phuong que 
nous avons visité 

pendant trois jours. Mais qu’ils étaient farouches ces piafs ! Nous ne comptons pas 
les espèces dont nous n’avons entendu que les appels ou les chants sans parvenir à 
les voir. 

Le Souimanga de Christine dans tous ses états 
Néanmoins, notre guide local Tien a réussi à nous « dénicher » la discrète Brève 

à dos bleu, de même que le Souimanga de Christine dont un mâle nous gratifie d’une 
scène de parade tout ce qu’il y a de spectaculaire. Avant cela, nous nous sommes 
offert une balade aquatique sur la réserve de Van Long hérissée de pics calcaires. 
Là, le très rare Langur de Delacour, un primate, était au rendez-vous de nos mirettes. 
La visite d’un autre lac, celui de Ba Be nous a permis d’observer le rare et discret 
Bihoreau superbe, les spectaculaires pirolles de Whitehead et les canards mandarins 
dans leur milieu originel. Diverses grenouilles, un serpent noir et jaune, de grosses 
quantités d’insectes superbes ont agrémenté nos observations. Mais que dire du site 
de Tam Dao, station d’altitude où le brouillard ne nous a autorisés à ne voir que dix 
espèces en tout et pour tout en une journée ! Il faut bien le dire : avec une centaine 
d’espèces d’oiseaux vue au total en l’espace d’une semaine au nord Vietnam, nous 
avons ressenti un manque évident. 

C. G. 
Le voyage a été organise par l’agence Wildbirdeco (wildbirdeco.net). 
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Partage 

Un oiseau, c'est bien, un mammi-
fère, c'est mieux ! Cette boutade est en 
substance celle que me sert parfois l'un 
de mes amis... mammalogiste. Et 
j'avoue ne pas pouvoir lui donner tout à 
fait tort. J'ai déjà mentionné ici la joie 
intense que peut procurer la rencontre 
avec une baleine ou un éléphant. Là, 
c'était beaucoup plus petit, mais peut-
être encore plus espéré... 

Robert Hainard écrit avoir passé plus 
de trente nuits d'affût avant de la voir 
enfin. Elle ? La loutre. Certes, elle est 
bien connue de cet étang breton mais il 
est vaste et j'y suis déjà passé sans 
succès. De même ai-je patienté plusieurs 
fois au bord de cours d'eau costarmo-
ricains, également en vain. Des traces, 
des épreintes, mais pas l'animal... Certes, 
la frustration n'est jamais totale. Il y a 
toujours quelque chose à voir, une berge-
ronnette primesautière, des tarins au 
délicat bavardage ou un martin-pêcheur 
en excès de vitesse. Et puis l'ambiance, 
le bruit de l'eau, le parfum de l'humidité, 
les jeux de lumière. Mais sans loutre, il 
manque quand même quelque chose au 
tableau. 

Jusqu'à ce jour d'octobre où l'une d'elles 
a bien voulu se montrer. Et pas dans la 
demi-mesure ! Elle est passée devant 
nous en marsouinant comme une 
nageuse en quête de record avant de 
repasser plus calmement, un poisson 
dans la gueule. Un moment d'autant 
plus intense qu'il était partagé. Un 
mammifère vu tout seul, c'est bien, mais 
vu à deux, c'est mieux... 

 



À vos plumes 

 46 

À la rencontre de La Salamandre 
des forêts. 

Non, je ne vais pas vous raconter une 
mystérieuse rencontre avec une espèce 
d’amphibien perdu dans je ne sais quelle 
forêt disparue. C’est d’abord l’histoire 
d’un plaisir toujours renouvelé lors de la 
réception du magazine La Salamandre 
dans ma boîte aux lettres. Une revue 
bimensuelle, pertinemment documentée, 
subtilement et artistiquement illustrée de 
photos et dessins faits pour chaque 
numéro, qui raconte la vie de toutes les 
bestioles qui nous entourent. Des films 
aussi, d’une qualité telle que si on  
s’enchaînait trois de leurs DVD, on 
pourrait se croire à une séance du 
festival de Ménigoute (festival 
international du film animalier, près de 
Poitiers). Du haut vol. Et puis l’occasion 
s’est présentée. Une annonce, publiée 
dans le magazine, pour une demande de 
bénévoles à l’occasion du festival La 
Salamandre, du 24 au 26 octobre 2014 à 
Morges, près de Lausanne en Suisse, me 
donnait enfin la possibilité de mettre des 
noms et des visages sur tout ce beau 
monde.  

Chaleureusement reçue par Martine 
Moulin la veille du festival, je 
commence à mettre la main à la pâte en 
cuisine. C’est loin d’être mon point fort, 
mais l’épreuve du « moulinage » de la 
soupe  pour la vente au public du 
lendemain s’est  passée sans incident 
(ouf !). Les bénévoles et salariés du 
festival mangent ensemble le soir : ce 
sera ma seule occasion de discuter avec 
ceux qui seront pris par le tumulte des 
événements du lendemain. J’y ai pu 
rencontrer un certain  Jacques Rime, 

Julien Perrot… Une petite pensée et tous 
mes encouragements pour Jérôme 
Plantier, projectionniste venant de Lyon 
et qui prépare un projet loup en France. 

Autour de la forêt 
RDV 8 h 30 le lendemain matin au 

comptoir de Martine qui organise la 
répartition de plus d’une centaine de 
bénévoles. Je suis affectée pour la 
journée –ainsi qu’à la dernière- au labo-
découverte. Cette section, dirigée par 
Zoé Dumas et Candice Yvon, a pour 
vocation de solliciter nos cinq sens sur la 
thématique de l’année, la forêt. C’est un 
coin 100% pédagogique, à destination 
des petits et des grands. Tout le monde y 
a son compte : quelques spécialistes de 
la forêt se sont glissés parmi l’équipe 
pour expliquer les vertus du bois mort en 
forêt et toute la faune qu’il abrite ; un 
autre atelier, avec des microscopes, nous 
laisse admirer les différentes facettes des 
lichens ; des petits haut-parleurs 
diffusent l’aboiement des chevreuils et 
les différents manifestations sonores du 
Pic noir ; et puis, « mon coin » : faire 
découvrir des odeurs (arômes à sentir 
dans des boîtes) et des saveurs (sirops à 
goûter). Je me suis bien amusée à voir la 
tête des enfants en train de goûter le 
sirop de tilleul, d’aspérule odorante, de 
baies et de fleurs de sureau et celle des 
parents qui regardent la tête de leurs 
bambins avant de finalement  se décider 
à goûter aussi.  

Mais, il faut que j’exprime ici ma 
grande surprise. Pendant ces quelques 
jours, j’étais dans un autre monde.  Un 
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monde où des milliers de personnes 
(peut-être 6000 en totalité) manifestent 
une véritable curiosité, un véritable 
attachement à la nature. Imaginez, moi, 
venant de la banlieue parisienne, où la 
plupart des gens ignorent l’existence du 
Merle noir, là, je vois des enfants de huit 
ans pointant leur doigt sur la photo en 

me disant : « C’est l’aspérule odorante. 
Mamie fait de la crème dessert avec. » Je 
suis scotchée. Comme quoi, il existe 
encore quelque part des goûts et des 
savoirs liés au terroir qui se 
transmettent… C’est beau. 

Échanges et partage 
Deuxième jour : le bar extérieur, 

sous la direction de Philou. Le meilleur 
affût pour observer Homo sapiens. On 
voit passer le public du festival bien sûr, 
mais aussi les exposants, le directeur du 
festival, Benoît Renevey, prenant une 
bière juste avant la fermeture, Julien 
Perrot et Francis Hallé (le botaniste 
scénariste, si je puis dire, du film « il 
était une forêt ») cassant la croûte… 
Dans ma modeste contribution, j’ai 

beaucoup reçu en échange. Oui, j’ai vu 
les têtes et échangé quelques mots avec 
ceux que je voulais voir, j’en ai même vu 
d’autres ! Tous les repas, destinés aux 
bénévoles et au public, ont été préparé 
avec soin par d’autres bénévoles sous la 
houlette d’Aline Gavillet et de Patricia 
Hunkeler : je n’ai jamais manqué de rien.  
Mon appétit de découverte a lui aussi été 
comblé par cette belle programmation : 
des films ou anecdotes racontés par les 
auteurs sur la Gélinotte des bois, le Lynx 
sur fond d’Yverdon (ville Suisse), le 
spectacle des saisons en forêt, le 
témoignage touchant et bouleversant  du 
combat du regretté  Bruno Manser, pour 
la forêt primaire de Bornéo, des artistes 
peintres, dessinateurs naturalistes, des 
sons aussi, avec cette activité originale 
de l’audio transat, où les sons de la forêt 
nous ont été servis sur un plateau (je 
devrais dire sur un transat !). 

Stage très enrichissant 
Pendant ces quatre jours, j’ai 

beaucoup appris : du savoir naturaliste, 
de l’échange et de la coopération au sein 
d’une belle équipe, avec un Julien Perrot 
rôdant dans tous ces méandres tel un 
lynx dans la forêt. Merci à Jacques Rime 
pour m’avoir prêté sa paire de ciseaux, à 
Jérôme Plantier, pour m’avoir fait 
partager son métier de l’aube et du 
crépuscule, à Laurent Zagni (que les 
lecteurs de l’Oiseau mag  connaissent 
bien) pour m’avoir fait don d’une petite 
signature sur l’Oiseau mag qui traînait 
dans mon sac et d’une nouvelle espèce 
de pic (que vous découvrirez dans le 
prochain Oiseau mag), et puis à Julien 
Perrot, qui a oublié de vieillir. Bravo ! 

Marie-Manuela Sénéchal 
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Le retour  
du sauvage 

« À mesure que nous 
découvrons la diversité du vivant, 
nous en apprenons aussi l’immense 
fragilité. Les êtres qui nous 
émeuvent disparaissent les uns 
après les autres. Or le mérite du 
livre de Pierre Athanaze est de 
montrer, au contraire, que cette 
nature est résiliente. Malgré tout ce 
qu’elle endure, malgré tout ce que 
nous lui faisons subir, elle 
s’accroche. Mieux, elle revient. Le 
retour du sauvage, donc. »  Jacques 
Perrin, extrait de la préface, page 
14. 

En peu de pages, et seulement 
quatre chapitres : 
1. De disparitions en disparitions ; 
2. Retours spontanés et réensauva-

gement ; 
3. Les réintroductions, succès, échecs 

et controverses ; 
4. Le retour des écosystèmes. 

Ce petit livre est un vibrant 
plaidoyer en faveur d’un 
« réensauvagement » des 
territoires, nécessaire pour 
l’équilibre des écosystèmes, 
efficace pour freiner l’érosion de la 
biodiversité, intéressant sur le plan 
économique, et humainement 
nécessaire au regard de la dette que 
nous avons envers notre planète et 

de notre responsabilité vis-à-vis 
des générations futures.  

Un réensauvagement, qui 
concerne à la fois les espaces et les 
espèces, et qui s’inspire de la 
notion de « rewilding » née aux 
États-Unis où les observations ont 
prouvé les bienfaits, découlant les 
uns des autres, pour les 
écosystèmes, après le retour des 
loups à l’intérieur du parc national 
de Yellowstone et dans les États du 
Montana, du Wyoming et de 
l’Idaho.  

Pierre Athanaze a été membre 
du Conseil national de la chasse et 
de la faune sauvage (CNCFS) et 



Saines parutions | Vous avez aimé 

L’Épeichette 125 – Avril 2015 49 

administrateur de l’Office national 
de la chasse et de la faune sauvage 
(ONCFS) pendant dix ans. 
Longtemps bénévole dans des 
associations de protection de la 
nature, actuellement président de 
l’Association pour la protection des 
animaux sauvages (ASPAS), il a 
créé le label « Réserve de vie 
sauvage » accordé à des réserves, 
propriétaires de leur foncier, et qui 

ont le niveau de protection 
internationale le plus élevé selon le 
classement UICN. 
Pierre Athanaze   
Préface de Jacques Perrin 
Le retour du sauvage 
117 pages - mars 2015 - 12 euros 
Ed. Buchet – Chastel 
www.buchetchastel.fr 

Note rédigée par Louis Albesa 

 

Carnets secrets d’un ornithologue 
Eminent ornithologue de son Etat, 

Robert Daniel Etchécopar méritait que 
lui soit consacré un ouvrage, sous la 
houlette de Frédéric Jiguet, professeur 
au Muséum national d’Histoire 
naturelle de Paris. Robert Daniel 
Etchécopar (1905 – 1990) pesa sur 
l’ornithologie française et européenne 
au 20e siècle. L’ouvrage retrace la vie 
hors norme de cet ornithologue en 
reprenant nombre de ses notes 
personnelles rédigées au gré de ses 
voyages sous diverses latitudes. Robert 
Daniel Etchécopar rencontra très tôt le 
peintre naturaliste Paul Barruel et une 
grande complicité naquit entre ces 
deux amoureux des oiseaux. Le livre 
reprend pas moins de 125 de ses 
aquarelles présentées pleine page, 
notamment sur les mésanges du 
Monde puisqu’un guide devait leur 
être consacré mais qui ne put jamais 
voir le jour. D’une certaine façon, ce 
beau livre comble ce manque. 
 

Textes de Robert-Daniel 
Etchécopar, commentés et 
complétés  
par Frédéric Jiguet 
Éditions Larousse – 260 pages 

Note rédigée par Christian Gloria 
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Corif 
Centre Ornithologique 
Ile-de-France 
Maison de l’oiseau 
Parc Forestier de la Poudrerie 
Allée Eugène-Burlot 
93410 Vaujours 
 
Tél. : 01 48 60 13 00 
E-mail : corif@corif.net 
Site Internet : www.corif.net 

Permanences 
> Local ouvert du lundi au 
vendredi, de 9 h à 13 h et 
de 14 h à 17 h 
Merci de téléphoner au préalable 
 
Accès en transports  
en commun 
RER - Ligne B5 : Sevran-Livry 
Bus: 670 - 607a- 147 - 623 

Liste de discussion : corifdiscus-subscribe@yahoogroups.com 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Tous les adhérents peuvent donner des nouvelles 
de leurs activités et de leurs découvertes 

dans le domaine de la protection de la nature. 
 

Pour cela, adressez vos articles (rédigés en police Times, 
taille 10, environ 2 500 signes et espaces par page format Épeichette A5)  
au Corif à l’adresse « epeichette@corif.net » ou à défaut par courrier.  

Vous pouvez également envoyer des dessins ou photos. 
 

N’oubliez pas que la bonne longueur pour un texte correspond à celle 
dont vous appréciez la lecture ! 
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À noter dans votre agenda 
Réservez dès maintenant ces dates !  
Plus de précisions à venir.  

Samedi 23 mai 
ROP dans le PNR du Vexin français 
> page 7 
 
Week-end 13 et 14 juin 
Animation Faucons à N-D 
> page 12 
 

Du 20 au 24 mai 
Fête de la Nature 
> page 11 
 
Du 12 au 14 juin 
24 h de la biodiversité 
 
 

 
 
 
 

 

Les commissions et groupes locaux se réunissent fréquemment.  
Pour participer, renseignez-vous auprès du local et lisez vos mails. 

 

Pour toute information de dernière minute 
sur les activités du Corif et la protection de la nature en général, 

rendez-vous sur www.corif.net 

Vous pouvez recevoir l’Épeichette par Internet (donc en couleurs !)… 
Inscrivez-vous : corif@corif.net. 

L’Épeichette 
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